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L’anim’mur des clichés 
Le Vrai/Faux de la posture de l'animateur·ice 

 

Descriptif  

Permettre aux participant·e·s de se questionner sur leur posture en tant qu’animateur·rice ; débattre et déconstruire 

les clichés que l’on peut se faire sur l’animateur·ice et sur sa posture en animation    

Durée : 30 minutes Nombre d’animateur·rice·s : 1 

Nombre de participant·e·s : XX Date de création : Inconnue 

Public ciblé : Tout public Dernière mise à jour : 23/02/2025 

 Type d’espace : Grande salle Créé par/pour : E&D 

Matériel :  

• Les papiers clichés et Vrai/Faux 

 

Objectifs pédagogiques :  

• Questionner les clichés intériorisés sur la 
posture et le rôle de l’animateur·ice 

• Adapter ses propres comportements et 
ses animations 

 

Déroulé de l’animation 

 

Face à eux, les participant·e·s ont un mur avec une série de clichés sur l’animateur·ice ainsi que sur sa 

posture  
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face à un public, souvent des enfants. 

Derrière chaque cliché se cache une réponse, une réalité. Avant de pouvoir les découvrir, les participant·e·s 

vont pouvoir discuter des clichés, donner leur avis, leur expérience, etc. 

Cette animation peut aussi prendre la forme d’un débat mouvant/rivière du doute

http://creativecommons.org/licenses/by-nc-sa/4.0/


  

  

E&D : Le réseau des associations jeunes de solidarité internationale 
Le SONAR~ – 153-155 avenue Jean Lolive, 93500 Pantin  

01.55.86.74.41 

  Les outils pédagogiques d’E&D 

E&D, en plus d’être un réseau d’associations de solidarité internationale jeunes et étudiantes, est aussi une 

association d’éducation populaire et d’Éducation à la Citoyenneté et à la Solidarité Internationale (ECSI).  

En effet, E&D utilise et imagine des outils pédagogiques qui se veulent participatifs, ludiques, originaux et 

innovants. Ceux-ci visent à provoquer des prises de conscience et à amener les participant·e·s à l’action tout 

en leur donnant des clés de lecture pour mieux comprendre les phénomènes sociétaux contemporains (dans 

leur globalité) en questionnant leurs origines et les liens qui les unissent.  

Cette mission de création d’outils fait pleinement partie de l’ADN du réseau E&D. Ces outils, une fois créés, 

servent aux différentes actions d’E&D (formation, accompagnement de projets, plaidoyer, promotion de 

l’ECSI…). Néanmoins, ils ont aussi vocation à être diffusés et réutilisés par le plus grand nombre 

d’acteur·rice·s engagé·e·s. C’est pour cette raison que la majorité des outils pédagogiques d’E&D est 

accessible en ligne et sous une licence permettant leur libre utilisation tant qu’elle reste à but non-lucratif.  



L'ANIM'MUR DES Clichés



Cliché 1 réalité 1 

Pour que l'animation se
déroule correctement, il
faut se positionner de
façon supérieure par
rapport au groupe. 

En éducation au
développement, c'est le·la « simple

citoyen·ne » qui parle, qui témoigne,
qui fait réfléchir...



L’animateur·ice ne se positionne pas

tant qu'expert·e, ou prof.
L’animateur·ice n’a pas réponse à
tout, s’il·elle ignore la réponse à

une question, il·elle peut proposer de
se renseigner pour répondre plus tard

ou renvoyer vers des
ressources documentaires plus

spécialisées.



Cliché 2 réalité 2 

laisser les participant·es
être indépendant·es dans

leurs débats/ discussions
sans intervenir

L’amorce des échanges et la relance tout au
long de la rencontre sont des gestes

fondamentaux conduisant le groupe à
approfondir la réflexion relative aux thèmes

prévus.
L’animateur·ice “provoque” afin d’inciter à la

discussion, de trouver des idées ou des
solutions

nouvelles ou encore pour aller chercher des
réactions authentiques.

Lorsqu’un groupe ne fait qu’être d’accord avec
un·E de leur

membre, il est bon de favoriser le changement
de point de vue afin de chercher à savoir ce

que pensent vraiment les autres
participant·es.

A l’écoute de son groupe, l’animateur·ice
valorise celleux qui ont plus de mal à

s’exprimer en veillant à leur laisser de la
place dans le groupe.



Cliché 3 réalité 3 

L'animateur·ice n'est pas soumis à des
contraintes de temps et de finalités. 

Il appartient à l’animateur·ice de
cadrer le déroulement de la rencontre

afin de rencontrer les
objectifs prévus. Sans pour autant être
autoritaire, l’animateur·ice doit garder

le groupe à
l’intérieur du cadre de discussion prévu,
respecter l’horaire et s’assurer d’obtenir

les résultats
attendus de la rencontre.

Le « cadrage » doit également permettre
une participation équitable de tous·tes

et à maîtriser
les situations difficiles tout en

gardant l’ensemble des participant·es
dans des dispositions

positives et productives.



Cliché 4 réalité 4 

L'animateur·rice ne peut pas
être souple dans le suivi de

sa trame

Un·e animateur·ice prépare le
déroulement de son temps mais est

capable de le modifier en
fonction de l’évolution de son
animation et de son groupe.

L’animateur·ice reste souple dans
l'animation pour s'adapter à toutes

les situations !
Il·elle sait, si besoin, détendre

l’atmosphère: utiliser un humour
constructif. Faire des pauses ou
petits jeux si le groupe semble

fatigué ou distrait.



Cliché 5 réalité 5 

En tant qu'animateur·ice tu
dois respecter ta trame et

rester honnête avec toi
même, même si ton co-
animateur n'est pas
d'accord avec toi  

En co-animation, il y a une règle
absolue: on ne se contredit jamais

entre animateur·ice. Cela
décrédibilise aux yeux du groupe

l’ensemble des animateurice·s: celui
·cellequi est contredit parce

qu’il·elle
a mal fait; celui·celle qui

contredit parce qu’il·elle met
l’autre dans une situation

inconfortable.



Cliché 6 réalité 6 

l'animateur·ice peut se
permettre de rester
passif·ve lors des

discussions

L’animateur·ice est souvent la
première personne à prendre la
parole au sein du groupe. Ses

paroles et son attitude seront d’une
grande influence sur la dynamique

des échanges qui
suivront. Dès le premier sourire, le

premier mot, le ton est donné:
l’animateur·ice doit faire en

sorte que ce ton soit dynamique,
ouvert et stimulant pour le groupe

de participant·es.



Cliché 7 réalité 7 

Lorsqu'un·e enfant n'a
pas compris les

consignes, il ne faut
pas arrêter

l'animation au milieu,
il·elle saura trouver

réponses à ses
questions grâce aux

autres participant·e·s  

La clarification est une
composante centrale de la
communication. Il relève
du rôle de l’animateur·ice
d’encourager et même de

provoquer la
clarification des

propos individuels ou
collectifs exposés lors de

la rencontre.



Cliché 8 réalité 8 

L'animateur·ice ne clarifie pas
forcément les propos des

participant·e·s.

L'animateur·ice harmonise les propos
de chacun·e pour arriver à une
synthèse représentative de la

position du groupe.
L’animateur·ice prendra soin de

régulièrement résumer les échanges
et mettre en évidence les

idées maîtresses et organiser
l’ensemble en un tout cohérent et en

respect des résultats
attendus.

Il·elle soigne l’articulation des
temps de son animation pour

construire une logique dans son
déroulement.



Cliché 9 réalité 9 

Pour que l'animation se
déroule dans la bonne humeur,
il faut devenir copain avec
les enfants et instaurer une

super relation avec eux·elles 

Il s’agit de l’ambigüité qui peut naitre
avec la période de l’adolescence entre

un·e jeune et un·e ani-
mateur·ice. L’animateur·ICE ne doit
jamais créer d’ambigüité dans sa

relation avec les jeunes, ni laisser se
développer celle émanant des jeunes

eux-mêmes. Autrement dit
l’animateur·ice doit toujours garder

une
certaine distance entre lui·elle et un·e

jeune qui se rapprocherait trop de
lui·elle.



Cliché 10 réalité 10 

il est parfois
nécessaire de mentir
aux enfants pour les

préserver.

L’animateur·ICE ne doit jamais
mentir à l’enfant. Il·elle doit au

contraire prendre le temps de dire
la vérité et

de l’expliquer, pour être digne de la
confiance que lui fait l’enfant, et

pour ne pas causer la perte
de cette confiance.
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